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DES RENCONTRES VARIÉES ont aussi marqué notre séjour :

· Le partage avec les  laïcs proches des sœurs  de l'Immaculée.

Le groupe se nomme "CVX de l'Immaculée". Tout en restant très lié et proche de la Congrégation, ils ont adopté la pédagogie ignatienne proposée au niveau international. 


Nous avons participé à leur réunion avec Sœur Angèle Sicot et Sœur Marie Cadieu.  Nous avons été  impressionnées par la qualité de réflexion et d'engagement des participants (une douzaine dont deux femmes).

· Le partage de la Parole de Dieu du dimanche 19 avril en Luc 24, 35-45, a révélé comment les uns et les autres accueillent les signes de la présence du Ressuscité dans leur vie. Ils expriment leur foi en un Dieu fait homme en Jésus-Christ, une foi en décalage avec le message diffusé par les nombreuses "Églises du Réveil" qui se multiplient dans le pays.

· Chaque participant a pris la parole sur la manière dont il a vécu les actions à mener personnellement et collectivement. Ils s'investissent avec sérieux dans leur vie familiale et professionnelle et en prenant aussi des positions courageuses dans la vie sociale et politique de leur Territoire. Ils osent parler de la radicalité de l'Évangile, de la parole de Dieu qui les bouscule et qui travaille en eux.

Ce second temps a été conclu par Hilaire, le responsable du groupe. 

"La Parole de Dieu partagée porte du fruit si elle est accueillie..."

· Dans un troisième temps, les soeurs ont donné quelques échos de la session vécue du 5 au 10 avril, sur "Parole... communication pour la communion". Et les laïcs ont réagi avec beaucoup d'intérêt. 

Le groupe des laïcs préparera une contribution pour la célébration du 9 juillet 2015.
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· Avec Mgr Marcel  Utembi Tapa, archevêque de Kisangani, nous avons partagé notre souci majeur concernant la formation : formation humaine, religieuse, spirituelle, professionnelle et le souci de l’inculturation de la vie religieuse dans la société africaine.

La pastorale des vocations lui tient à cœur. Il insiste sur l’importance de préparer des formateurs  et des formatrices pour la vie religieuse. Il a développé les priorités du diocèse : le développement par la santé et l’éducation, bien sûr, mais aussi l’agriculture et la pastorale familiale.

Le mois d’avril a passé très vite. Notre planning a été bien rempli avec les nombreux entretiens individuels, les réunions communautaires, les différentes rencontres et visites. Nous avons pu, cette fois, visiter les Centres d’accueil des enfants de la rue, fondés par les Pères du Sacré-Cœur : Bahita, Saint Laurent et St Vincent.

La société congolaise et les communautés chrétiennes évoluent avec de nombreux défis. La vie avec nos sœurs et les jeunes en formation nous aide à percevoir les richesses du peuple congolais mais aussi les difficultés pour vivre au quotidien.

Revenues en France, leurs attentes et les questions nous habitent encore au niveau de notre responsabilité. Et nous savons que chaque sœur de la congrégation se sent aussi concernée et partie prenante de ce qui se vit en Afrique comme en Europe.

Srs Marie-Françoise et Céline

